
Burundi : les prisons sont débordées par le surnombre

    Deutsche Welle, 25.07.2019  Les prisons et les maisons de dÃ©tention manquent de moyens pour subvenir aux
besoins des prisonniers en surnombre. La situation prÃ©occupe de plus en plus les intervenants de ce secteur.  
  Le pays dispose de onze maisons de dÃ©tention, avec une capacitÃ© d'accueil de 4.194 prisonniers. Actuellement, il y a
plus de deux fois plus de prisonniers que de places en cellules. Une situation qui pose d'Ã©normes problÃ¨mes de gestion.
 "Nous avons une population pÃ©nitentiaire de 10.745 dÃ©tenus, 87 nourrissons de moins de trois ans qui sont avec leurs
mamans, ce qui nous donne un total de 10.832 personnes en dÃ©tention. Nous parlons de surpopulation
carcÃ©rale",Â explique Aloys Habonimana, responsable Ã  la direction gÃ©nÃ©rale des affaires pÃ©nitentiaires.  A cela s'ajoute
l'insuffisance des moyens financiers et du personnel pÃ©nitentiaire. En consÃ©quences, certains prisonniers souffrent des
maladies dues Ã  la malnutrition.  "Nous avons un programme de prise en charge de la malnutrition aigÃ¼e pour les
dÃ©tenus qui en souffrent et pour aider Ã  ce qu'il n'y ait pas de problÃ¨mes, nous avons dÃ©veloppÃ© dans six lieux de
dÃ©tention des jardins pÃ©nitentiaires. Et dans la prison de Muranvya nous avons commencÃ© un projet piscicole pour
amÃ©liorer la qualitÃ© de la nourriture distribuÃ©e aux dÃ©tenus",Â a dÃ©clarÃ©Â Philippe Beauvert,Â le chef de dÃ©lÃ©gartion du
ComitÃ© International de la Croix RougeÂ  pour le Burundi qui intervient dans ce secteur.  RencontrÃ©s chez eux, deux ans
aprÃ¨s leur libÃ©ration, Everyne Habimana et Jean Marie Ndayishimiye sont deux jeunes anciens prisonniers. Ils gardent
un triste souvenir de leur sÃ©jour derriÃ¨re les barreaux.  "Comme le plaignant ne se prÃ©sentait pas, je n'ai comparu
qu'aprÃ¨s un an et demi de dÃ©tention prÃ©ventive, et encore, grÃ¢ce Ã  l'intervention des dÃ©fenseurs des droits des
prisonniers qui ont constatÃ© que les dÃ©lais avaient expirÃ©."  "Les prisonniers politiques sont nombreuxâ€¦ qu'ils soient
libÃ©rÃ©s pour construire le pays ! Si quelqu'un croupit en prison pendant deux ou trois ans sans motif valable, c'est injuste.
Nous y avons laissÃ© nos frÃ¨res, qu'ils soient libÃ©rÃ©s."  Les dÃ©fenseurs des droits des prisonniers rÃ©clament une plus
grande rapiditÃ© dans le traitement des dossiers des prisonniers afin de dÃ©sengorger les prisons et ainsi amÃ©liorer les
conditions carcÃ©rales. C'est ce que souhaite Gaudance Habonimana est la secrÃ©taitre de la Solidarite des Prisonniers et
leurs Familles.Â Â   "L'association SPF Ntabariza souhaite voir plus de dix mille autres prisonniers sous les verrous
recouvrer leur libertÃ© ou bÃ©neficier d'un allÃ¨gement de leur peine."  DÃ©but aoÃ»t, les dÃ©fenseurs des droits des
prisonniers vont organiser des sÃ©ances de sensibilisation Ã  la rÃ©insertion socio-Ã©conomique des anciens prisonniers dans
tout le pays.  
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